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PALÉONTOLOGIE. Sur des Crustacés décapodes du Bathonien.
Note ( ')de M. VtCTOn VAX SïRAELEX, transmise par M. KiLian.

L'existence de Galatheidœ fossiles est généralement considérée comme
douteuse. Dans la plupart des grands traités, soit de zoologie, soit de
paléontologie, celui d'Ortmann et celui de ZItte!, pour ne citer que des

morts, on nie encore le fait. Cependant on connaît actuellement un bon
nombre de Galatheidœ fossiles dont les affinités sont indiscutables.

Rien que potH- le genre Gàlathea,M. Remes, W. Mœrickeet Fr. Blaschke

ont décrit dix espèces dans le Portlandien de Stramberg; M. P. Pelseneer

en a décrit une dans le Maeslrichtien de Maestricht, M. K. 0. Segerberg
deux dans le Danien de Faxe, enfin G. Ristori a décrit une espèce dans
l'Astien de la Sicile. Il y en a d'autres encore que je néglige volontairement,

parce qu'elles prêtent à discussion.
M. K. 0. Segerberg a reconnu le genre Munida, représenté par une

espèce dans le Danien de Faxœ. Enfin, E. Loeronthey acréélegenre/Woeo-
munida pour une forme très voisine de Munida, trouvée dans le Bartonien
de la Hongrie.

On voit donc que le groupe est fort ancien, il est largementreprésenté
dans la faune portiandienne, pas autant cependant que le ferait supposer le
nombre d'espèces, dont il y a encore plusieurs à mettre en synonymie. Il
importe de souligner que plusieurs espèces portlandiennes sont déjà très
voisines des formes actuelles. L'origine des Galatheidœest donc à rechercher
bien avant le Portlandien.

En i854, H. von Meyer décrivit sous le nom de Gastrosaccus Wetzleri,

un Crustacé décapode recueilli dans le Portlandien inférieur « Jura blanc
epsilon )) de Niederst.otzingen (Bavière).

Le nom de Gastrosaccus a été employé depuis )8ga par A.-M. Normann, pour dési-

gner un genre de Mysidœ élabli sur Mysis Sancta P.-J. van Beneden.

C'est le même fossile que Fr.-A. Quenstedt a présenté, en i858, sous le

nom de Prosopon acu/ealum, quoique fort différent des Prosoponidœ.Depuis
lors, M. W.-J. Sollas et J. Carter ont successivement cité Gastrosaccus
Wetzleri dans le Lusitanien (Coral rag) âi'Upware (Cambridgcshire).

(') Séance du 3 septembre 1923.



Je considère que le genre Gastrosaccus v. Meyer, par la disposition des
sillons de son céphalothorax et par la forme de son rostre, représente un
type primitif de Galalheidœ. Il rappelle, dans une certaine mesure, le genre
actuel Munidopsis Whiteaves.

La collection de M. le Dr Moutier, de Caen, renferme unCrustacé appar-
tenant au genre Gastrosaccusdont il représente une espèce nouvelle, que je
décrirai prochainement sous le nom de Gastrosaccus Moutieri. Ce fossile a
été recueilli par le Dr Moutier dans le Bathonien supérieur de Giberville
(Calvados).

Cette découverte a donc pour effet de reculer, jusque dans le Bathonien,
la date de l'apparition de cette tribu importante parmi les Anomoures, que
sont les Galatheidœ.

En 1866, HenryWoodward décrivitsous le nom de Palœinachus longipes,
un Crustacé décapode provenantdu Bathonien supérieur (Forest Marble)
de Malmesbury (Wiltshire). T. -A; Bell lui avait donné un nom manuscrit
Protocarcinus, ne préjugeant pas des affinités de cette forme, qui ne rappelle
en rien, non seulement les Inachus, mais aucun des Oxyrhynches. Ce qui
avait d'ailleurs déjà été remarqué par Zittel lorsque, en 1895, M. E.-L.
Bouvier, dans son travail 'sur l'origine homarienne des Crabes, discuta
longuement la position systématique de la forme décrite par H. Woodward,
et en démontra les affinités homoliennes.

Mais en i835, J.-A. Eudes-Deslongchampsavait décrit, sous le nom de
Homolus Auduini, un Crustacé provenantdu Bathonien supérieur(calcaires
bradfordiens de Langrune), à Langrune(Calvados). Ce fossile intéressant,
dont le paléontologiste normand avait si bien discerné les affinités, a passé
inaperçu. Grâce à l'obligeance de M. A. Bigot, j'ai eu récemment l'occasion
de réétudier le type de J.-A. Eudes-Deslongchamps qui appartient aux
collections géologiques de la Faculté des Sciences de Caen. Au type sont
venus s'ajouter deux exemplaires nouveaux appartenant aux collections de
M. le D1" Moutier, de Caen. Ces deux exemplaires proviennent également
du Bathonien supérieur, l'un de Moult (Calvados) et l'autre d'Anfreville
(Calvados). Ils m'ont permis de voir que la forme décrite sous le nom de
Homolus Auduini est identique à celle connue sous le nom de Palœinachus
(Protocarcinus) longipes. Cette constatation vient renforcer les vues de
M. E.-L. Bouvier sur le caractère dromiacé de ce Crustacé bathonien.


